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L ’information fera peut-
être rire les plus scep-
tiques et les plus ration-

nels. Mais l’existence d’es-
prits, au Fort l’Ecluse, ne
souffle d’aucun doute pour
les membres de XBI paranor-
mal investigations. « On en a la
preuve scientifique ! » affirme
Massimo Rossini, créateur du
groupe, en 2005. Huit enquê-
teurs résident d’ailleurs dans
le Pays de Gex, ou les cantons
suisses proches de la fron-
tière. En 2013, une équipe du
groupe d’investigation a pu

pénétrer dans les entrailles du
Fort. « Nous avons découvert un
soldat de l’époque napoléonienne au
Fort du haut, deux enfants, Maxime
et Clarisse, morts pendant la peste
noire. A l’époque, le Fort n’existait
pas, mais je soupçonne la présence
d’une sorte d’hôpital de fortune où
l’on mettait les gens malades »
confie Massimo.
Un lieu chargé d’histoire

Un fantôme bien plus récent
a même conté son histoire.
« Au Fort du bas, Manuel, le maqui-
sard, a été tué, très jeune, par les Al-
lemands, pendant la guerre, il a été
interrogé jusqu’à ce qu’on lui loge
une balle dans la tête. » Massimo
a la chair de poule, rien que

peuvent perturber l’enquête. Et ar-
penter le Fort, la nuit, c’est particu-
lier, l’ambiance est glauque, le décor
humide et sombre, il faut le vivre ! »
A partir de là, commence la
phase la plus exaltante : l’in-
vestigation. Menées à l’aide
d’un attirail audio, vidéo et
photographique impression-
nant, les enquêtes auront lieu,
chaque année, jusqu’en 2019.
« On a senti que les ondes étaient
négatives, avec des gros mots dans
les enregistrements, donc on les a
laissés tranquille depuis l’an der-
nier. » Mais ce n’est que partie
remise !
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phénomènes étranges, qu’il a notifiés
sur son journal. » De mystérieux
témoignages se succèdent. Le
ressenti d’une odeur de fri-
ture dans l’escalier, entre les
deux Forts, et à l’entrée, alors
qu’il n’y a pas de cuisine dans
les parages, les détecteurs
d’incendie qui se déclenchent
seuls, des grognements... Au-
tant d’indices qui mettent les
enquêteurs sur la piste.
Une investigation sérieuse

L’enquête, qui révélera
l’existence des esprits, sera
menée de nuit. « On procède tou-
jours ainsi, justifie Massimo,
pour s’isoler du bruit, de la circula-
tion, de tous les éléments qui

d’en parler. Lieu embléma-
tique, le Fort l’Ecluse serait
donc habité par quatre enti-
tés. « Depuis 2 000 ans, le Fort est
un lieu chargé d’histoire, souvent
tragique. Il a été un avant-poste ro-
main, puis une chapelle appartenant
aux moines de Saint-Claude, on a
donc fait une demande à la CCPG
(Communauté de communes
du Pays de Gex, devenue
Pays de Gex Agglo Ndlr) pour
organiser une pré-enquête. »
Témoignages mystérieux

Plusieurs témoignages vont
aiguiller Massimo et son
équipe vers leurs futures dé-
couvertes. « L’ancien gardien du
Fort nous a écrit, il avait vécu des

Des fantômes hanteraient le Fort l’Ecluse !
Ces dernières années, XBI paranormal investigations, un groupe d’enquêteurs passionné par les phénomènes

paranormaux atteste de l’existence de fantômes au Fort l’Ecluse. Le créateur du groupe, Massimo Rossini, témoigne.

Le Fort du bas, illuminé de nuit. (© fortlecluse.fr)

Plus d’infos
La section française du
groupe XBI paranomal investi-
gations regroupe une ving-
taine de membres. Déjà
présent, en Italie, en Suisse et
donc en France, un groupe
d’enquêteurs se forme en
Ecosse.
Mais comment Massimo fait-il
pour communiquer avec les
esprits ?
« Les médiums, on arrive à
communiquer avec les esprits
parce que naturellement on
parvient à élever notre fré-
quence vibratoire. Les fantômes
vibrent à des fréquences très
hautes. Pour entrer en contact,
je dois élever mon niveau de
vibration et eux doivent le
descendre. Mais déplacer des
objets, faire du bruit, cela leur
prend énormément d’énergie.
C’est pareil pour communiquer.
» Et au niveau de la percep-
tion ? « En principe ils adoptent
soit l’apparence qu’ils ont eu à
l’apogée de leur vie, soit celle de
leurs derniers jours. Je les vois
avec des couleurs ternes et sans
consistance. »
Contact : www.xbi-paranor-
mal-investigations.org
E-mail : xbiparanormalinvesti-
gations@gmail.com

XBI : un groupe de passionnés 
sans but lucratif

Le fantôme d’une jeune fille, sur un appareil photo « full spectrum ».

Loin d’être chasseurs de fan-
tômes, une expression qui
donne des boutons à Massi-
mo, à chaque fois qu’il l’en-
tend, XBI paranormal investi-
gations a un seul but. 
« On a des preuves scientifiques
sur l’existence des esprits, donc
on ne prendra jamais les gens
pour des fous. Mieux ! On leur
vient en aide, eux, et les esprits
qui ne doivent pas se punir de
leur vie passée », assure Massi-
mo Rossini. Lorsqu’il détecte
une présence d’esprit, le Ges-
sien apprécie convaincre,
preuves matérielles à l’appui,
les plus sceptiques. « On trou-
vera toujours des gens qui nous
accuseront de fausser les enregis-

trements, de la même manière,
qu’il y aura toujours cette per-
sonne qui va le voir et qui va y
croire et c’est le but, parce que
c’est la vérité, ni plus ni moins. »

Des interventions sans frais
Une question brûle tous les
lèvres de ceux qui demandent
au groupe de mener une in-
vestigation : “combien ça
coûte ?” « Toutes les interven-
tions sont 100 % à nos frais ! On
ne demande rien à personne, que
ce soit pour l’enquête, le maté-
riel, le trajet, l’hébergement…
Nous ne recevons d’ailleurs au-
cune subvention, ni sponsor, il
n’y aucun but lucratif, seule-
ment de trouver des explications

à ce que vivent les gens. » Les
membres de XBI cherchent
d’ailleurs des explications ra-
tionnelles en premier lieu
(voir page 3). Et le moins que
l’on puisse dire, c’est que
Massimo et son équipe sont
d’ailleurs peu regardants sur
le nombre de kilomètres par-
courus. 
« Il faut comprendre, que c’est
une véritable passion pour
nous ! Et peu importent les dis-
tances. Nous sommes intervenus
au château de Fougeret dans la
Vienne, au château de Chillon en
Suisse, à Rome et Parme avec
nos collègues italiens. » 
Toute une aventure !


